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Trois mois apres les attaques du 11 septembre, et ä la veille du

Conseil europeen de Laeken, la defense europeenne, non seulement

est loin de tenir les promesses nees apres le sommet franco-

britannique de Saint-Malo de decembre 1998, mais eile court un

risque reel de marginalisation par rapport d la nouvelle donne

strategique et geopolitique.

VII

Certes, la politique europeenne
de securite et de defense

peut se prevaloir des acquis
que sont les nouvelles institutions

politico-militaires de
l'Union, mises en place ä partir du
debut de l'annee 2000. De meme,

les «Conferences de
generation de forces» ont permis
d'identifier les unites susceptibles

de former la Force de
reaction rapide en 2003. Enfin,
l'Union aura su negocier avec
l'OTAN un aecord de Cooperation,

en obtenant la levee de

l'obstacle turc.

Face ä ces acquis, les sources
de deception et d'inquietude
pesent de plus en plus lourd.
Tout d'abord, les reformes
nationales en matiere de defense
en Allemagne et en Italie n'ont
toujours pas acquis un souffle
et une dynamique equivalant
aux refontes conduites en France,

en Belgique, aux Pays-Bas
et en Espagne. Le surdimen-
sionnement des forces armees
de l'Union europeenne n'est
pas pres de se resorber. avec
1,56 million de militaires (hors
gendarmerie) en 2001, contre
1,37 million aux Etats-Unis,
dont le budget militaire atteint
desormais le double des de¬

penses de defense de l'Union!
Or, l'evolution des depenses
militaires reste atone ä l'echelle

de l'Union, l'apres-11
septembre ne marquant pas ici de

cesure par rapport ä l'avant.
L'effort recent de quelques pays
(Allemagne, Pays-Bas) et la
tenue correcte du Royaume-Uni
et de la France, au cours des

annees recentes, ne suffisent pas ä

tirer l'ensemble de la mediocrite.

Pendant ce temps-lä, les col-
lectifs budgetaires se succedent
aux Etats-Unis, celui d'avant le
11 septembre depassait dejä le
montant du budget militaire
allemand, celui d'«apres» equi-
vaut au titre V francais... La
tendance d'ensemble ne s'ameliore

pas du cöte des depenses
R & D militaires, oü Fon reste
cale sur un ratio de 4 contre 1

en faveur des Etats-Unis. La
Situation n'est guere meilleure en
ce qui concerne les budgets de
fabrication avec, notamment en
France, une degradation, con-
secutive aux depenses sociales
nouvelles prises sur le titre V.

Dans ce paysage, un aecord,
certes tardif, sur l'avion de

transport A400M sera bienve-
nu. Mais ce rayon de soleil ne
suffira pas ä dissiper les nuees
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budgetaires qui empechent l'Europe

d'acquerir une capacite de
defense ä la hauteur de la
nouvelle Situation strategique,
marquee par la montee des risques
au Moyen-Orient et l'accroissement

du gap consacrant la
preponderance absolue aux
Etats-Unis.

Les perspectives ne sont pas
meilleures en ce qui concerne
les objectifs strategiques de

l'Union. Ainsi, l'on ne sent plus
du tout l'impulsion britannique
qui avait permis, en liaison
avec la France, de mettre la
politique europeenne de securite

et de defense sur les rails
en 1998-1999: le Royaume-Uni
n'est pas moins militant que les

plus timides des «neutres»,
lorsqu'il s'agit de cantonner les
täches de Petersberg dans des

Operations de maintien de la
paix (ou de versions soft de
retablissement de celle-ci).

La Force de reaction rapide
risque fort, en l'absence d'une
correction de trajectoire en ter¬

mes de definition de missions,
d'etre un outil permettant en
2003 de remplir les täches que
les Europeens eussent du pouvoir

assumer en Bosnie dix ans
plus tot. II est certes important
de pouvoir remplir ce type de
mission mais lä n'est peut-etre
pas l'essentiel, face aux poussees

de violence qui se dessi-
nent dans le bassin mediterraneen

et la region du Golfe.

II est paradoxal que le niveau
d'integration des moyens col-
lectifs de commandement envi-
sages pour la Force de reaction
rapide soit ä bien des egards
inferieur ä celui que les

Europeens acceptent dans le
cadre d'operations conduites par
l'OTAN. En particulier, l'on ne
voit pas se mettre en place un
commandement europeen de

transport militaire, dont le principe

avait pourtant ete retenu
au Conseil europeen d'Helsinki
en 1999.

Enfin, l'on ne voit guere se
dessiner les debuts du rappro¬

chement entre les dimensions
internes de la securite -
marquees par les decisions integra-
tionnistes concernant Europol
et, si tout va bien, le mandat
d'arret europeen - et la
politique europeenne de securite et

de defense purement intergou-
vernementale.

Ce tableau est peut-etre trop
noir. Les travaux de la Convention,

en amont du rendez-vous
de 2004, permettront de revoir
les volets institutionnels et
politiques de la securite et de la
defense de l'Union europeenne.

De meme, rien n'interdit de

penser que l'on finira par donner

1'indispensable coup de Collier

budgetaire. Mais ces
perspectives relevent pour le
moment de la conjecture. Les faits
connus ä l'heure actuelle ne
sont pas rassurants.

Francois Heisbourg
Directeur de la
Fondation pour
la recherche
strategique'

'Ce texte a paru dans TTU Europe. 13 decembre 2001. Les analyses de la Fondation pour la recherche strategique
sont disponibles sur le site www.frstrategie.org.
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